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  Délit de sensualité

  
    – Tu n’es qu’une obsédée !

    Les mots résonnent dans ma tête et me font l’effet d’une gifle. Je suis là, allongée sur le canapé, dans la petite nuisette que j’ai récemment commandée sur Internet et j’ai l’impression qu’en une simple phrase, il m’a complètement détruite…

    Une boule se forme dans ma gorge. Mes yeux commencent à être humides et je m’enfuis dans la salle de bains pour pleurer, loin de lui.

    Ça fait des mois que je lutte pour ne pas craquer, mais là je n’en peux plus. Non mais qu’est-ce que je croyais ? Qu’il suffisait que je me mette en petite tenue pour qu’il me regarde enfin ? Pour qu’il me touche ? Nous sommes mariés depuis à peine trois ans et je suis sûre que même mes grands-parents ont une vie sexuelle plus active que la nôtre.

    Quand mes larmes cessent enfin de couler, je me regarde dans le miroir. Bon, c’est vrai que là tout de suite je fais un peu pitié, mais franchement, je pense que j’ai un physique tout à fait correct. À vingt-huit ans, je fais un mètre soixante-sept pour cinquante-neuf kilos. J’ai des formes plutôt généreuses, ce qui, je crois, plaît habituellement aux hommes… Je ne suis pas un mannequin, mais je ne suis pas non plus une personne repoussante. Avant mon mariage, je n’ai jamais eu de souci avec les individus de sexe masculin. Au contraire, j’avais même souvent plusieurs prétendants. Alors qu’est-ce qui a bien pu se passer pendant nos trois années de vie commune ? Est-ce la routine dans laquelle nous nous sommes englués qui a peu à peu estompé son désir pour moi ? Quand j’y repense, il n’a jamais été très porté sur la chose. Pendant longtemps j’ai cru que j’étais trop gourmande, mais il est temps que j’ouvre les yeux, c’est lui qui a un problème. J’ai essayé d’aborder le sujet avec lui plusieurs fois, mais ça s’est toujours retourné contre moi. Je l’aime, mais est-ce que je peux continuer à vivre comme ça ?

       

    Je n’ai pas beaucoup dormi cette nuit. J’ai réfléchi. J’ai repensé à ces années de vie commune. Il n’y a pas que sexuellement que ça ne colle pas. Pour lui, c’est comme si je faisais partie des meubles et question tâches ménagères, il ne met pas beaucoup la main à la pâte, voire pas du tout. C’est épuisant de tout assumer toute seule. Je n’imagine même pas ce que ce serait si nous avions des enfants. Encore que, pour ça, il faudrait qu’il me fasse l’amour…

    Il émerge enfin. Il traîne des pieds jusqu’à la cuisine où il tire une chaise et s’attable devant une tasse de café que je lui ai préparée. Une bien mauvaise habitude que j’ai prise… Il ne me dit rien, ne me fait même pas un sourire. Il est bien loin le temps de la passion. Trop loin. Je prends mon courage à deux mains et je lui fais part de ma décision.

    – Je veux divorcer.

    ***

    Quand on tombe amoureux, quand on dit oui devant monsieur le maire, on ne pense jamais se retrouver là, devant la porte d’un cabinet d’avocats. Je suis terriblement nerveuse, mais je me décide quand même à entrer dans le bureau d’études. C’est Éloïse, ma meilleure amie, qui m’a conseillée. À peine trente ans et déjà deux divorces à son actif… elle est rodée question avocats et procédures. Elle m’a envoyée voir Me Geneviève Barlot. Une pointure en la matière. Quand j’ai annoncé ma décision à Stéphane, il ne l’a pas bien prise du tout. Pour lui, il n’y a aucun problème entre nous, mis à part le fait que « j’ai tout le temps faim de sexe ». C’est vrai qu’avoir envie de faire l’amour une fois par semaine, c’est vraiment excessif…

    Comme je m’y attendais, l’endroit est dépouillé de toute décoration. Tout est blanc, froid, impersonnel. Je m’avance vers une jeune femme à l’allure très stricte qui range des dossiers dans une armoire.

    – Bonjour, me dit-elle d’un ton glacial.

    Elle pourrait parfaitement se fondre dans le décor. Un sourire m’aurait aidée à diminuer mon angoisse, mais là, j’ai plutôt envie de faire demi-tour.

    – Bonjour, je suis Lisa Berthy, j’ai rendez-vous avec Me Barlot.

    – « Me Barlot », vous dites ?

    – Oui.

    – Je suis désolée, elle vient de partir à cause d’une urgence familiale. Elle sera absente pour la semaine. J’allais justement contacter ses rendez-vous pour les avertir.

    Maintenant que je me suis enfin décidée à faire quelque chose, il faut forcément que je rencontre des obstacles.

    – Mais Me Arthier va assurer son remplacement. Il sera là dans quelques minutes et je suis certaine qu’il acceptera de traiter votre dossier, ajoute la jeune femme.

    Il ? L’idée de parler de mes problèmes de couple à une personne du sexe opposé ne me plaît pas.

    – Merci, mais je crois que je vais patienter jusqu’au retour de Me Barlot.

    La secrétaire tente de me convaincre.

    – Vous êtes sûre ? Me Samuel Arthier est un très bon avocat.

    Je fais la moue malgré moi.

    – Il sait mettre à l’aise ses clients, et le voir une fois en rendez-vous ne vous engage à rien, dit-elle, comme si elle avait lu dans mes pensées.

    Je ne sais plus quoi faire. Ma procédure de divorce s’annonce déjà longue, et qui sait si Me Barlot ne sera pas absente plus longtemps. Puisque je suis là et qu’un avocat peut me prendre en rendez-vous tout de suite, autant en profiter.

    La secrétaire m’invite à patienter en salle d’attente où elle revient me chercher au bout d’une dizaine de minutes.

    Je la suis jusqu’à un bureau tout au fond d’un immense couloir. Elle frappe à la porte, entre dans la pièce et en ressort quelques secondes plus tard en m’invitant à entrer. Je suis surprise en découvrant l’homme qui se tient derrière une imposante table en chêne massif. Je m’étais imaginé un quadragénaire grisonnant, mais l’individu assis devant moi n’a pas plus de trente-cinq ans. Il est brun, la peau mate. Ses épaules sont larges, et l’on peut facilement deviner qu’il fait beaucoup de sport. Mais ce qui me marque le plus, ce sont ses yeux. D’une couleur indéfinissable, entre le vert et le doré. Il me regarde, et je me sens toute… chose… Je n’arrive pas trop à comprendre ce qui m’arrive…

    L’avocat se lève et me tend la main. Je mets quelques secondes à réagir avant de répondre à son geste. Lorsque ma peau entre en contact avec la sienne, je suis comme électrisée. Des frissons me parcourent tout le corps et une agréable sensation naît à l’intérieur de mes cuisses. Waouh… C’est la première fois que serrer la main d’un homme me fait un tel effet… C’est peut-être parce que je suis frustrée depuis des mois… Ou il a tout simplement un truc en plus.

    – Bonjour. Me Arthier, se présente-t-il.
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#4 Inédit : découvrez les dossiers interdits les plus hot ! ***

Le bureau. L’un des lieux les plus communs, les plus quotidiens. ..
mais aussi les plus érotiques. Et si la table de réunion bancale
ne 1’était pas pour rien ? Et si les travaux d’insonorisation de
I’étage de la direction avaient une tout autre motivation que la
confidentialité des échanges ? Pour en savoir plus, laissez-vous
tenter par ces quatre nouvelles qui revisitent le fantasme de
I’amour au bureau...

Délit de sensualité

Satisfaite ou remboursée

Prestations de qualité

Une formation tres rapprochée

Aussi loin qu’elle s’en souvienne, Adeline Klay a toujours écrit.
Avec son imagination débordante et son gotit pour 1’évasion, elle
trouve ’inspiration dans tous les aspects de sa vie quotidienne :
une rencontre, un paysage, une musique, et une nouvelle idée
germe dans son esprit. Son plus grand bonheur est de pouvoir
partager ses pensées avec ses lecteurs.
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